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Le  modèle  agroalimentaire  industriel  dominant  pose  des  problèmes  sociaux
environnementaux  et  économiques.  Cependant  des  alternatives  nouvelles
permettraient aux  agricultrices  et  agriculteurs de  vivre  dignement,  et  à  tous  de
pouvoir se nourrir de produits de qualité.
En s'inspirant de la politique de la sécurité sociale, l'association Ingénieurs sans
frontières-Agrista (agriculture et souveraineté alimentaire) propose la mise en place
d'une sécurité sociale de l'alimentation (SSA).

Une part croissante de la population ne peut plus exprimer ses préférences alimentaires.
En France le nombre de bénéficiaires de l'aide alimentaire après la crise du Covid 19 est
de plus 6 millions de personnes (selon action contre la faim).  Face à d'autres contraintes
(logement, transport,...) l'alimentation représente une variable d'ajustement des budgets
des ménages les plus modestes. Une part croissante de la population n'a plus le choix,
elle ne peut plus ni « voter avec son portefeuille » pour encourager une agriculture éthique
et respectueuse de l'environnement, ni même exprimer ses préférences alimentaires. Et
en plus de se voir retirer la dignité de choisir leur alimentation, ces populations les plus
précaires  présentent  des taux de malnutrition  et  développent davantage de maladies :
cancer, diabète, obésité, etc...
Le modèle industriel alimentaire n'assure pas ses missions les plus essentielles : celles de
nourrir les populations et maintenir les écosystèmes vivants.

En parallèle de ce constat de  précarité alimentaire, une crise agricole profonde s'installe.
En témoigne, la baisse drastique du nombre d’exploitations en France, la persistance du
nombre d’agricultrices et agriculteurs au RSA ou le taux de suicide extrêmement fort dans
cette  profession,  sans  compter  les  mauvaises  conditions  de  travail  des  salariés  de
l'agroalimentaire et de la distribution.

Comment conjuguer alors agriculture et alimentation pour sortir des logiques de marché ?
Ce que propose Ingénieurs sans frontières, la Confédération paysanne, Réseau salariat et
d'autres associations, repose sur les questions de la  réforme  agricole et sur une véritable
politique alimentaire.
Il  nous  faut  plus  de  démocratie  car  sans  démocratie,  il  ne  peut  y  avoir  de  droit  à
l'alimentation. Ce droit  implique de pouvoir  collectivement définir  ce que nous voulons
manger, comment le produire, et comment en assurer l'accès à tous.
Mettre  en  place  une  sécurité  sociale  de  l'alimentation  pour  instituer  une  démocratie
alimentaire est possible et réalisable.

En 1945, dans une économie anémiée, des hommes et des femmes engagés pour « les
Jours  heureux »,  ont  pensé  un  monde  où  toutes  et  tous  pourraient  se  soigner  sans
distinction de classe. Ils ont bâti  la Sécurité Sociale,  ils ont créé du droit  à partir  d'un
système universel.
Il s'agit de sanctuariser un budget pour l'alimentation de 150€ par personne par mois et de
l'intégrer dans le régime général de la sécurité sociale. Comme pour la sécurité sociale à
son origine, ce budget devrait être établi par des cotisations garantes du fonctionnement
démocratiques de caisses locales de conventionnement. Chacune de ces caisses, gérées
par  les  cotisants,  aurait  pour  mission  d'établir  et  de  faire  respecter  les  règles  de
production, de transformation et de mise sur le marché de la nourriture choisie par les
cotisants.

Ce sont  tous  ces  questionnements,  ces  propositions  que  nous  vous  invitons  à  venir
partager et débattre lors de cette conférence gesticulée.




